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OBSÈQUES DE M. HE ' Hl WE IL 

L D novembl'e t mort IIenri \\r cil, membre de l'lns-

ti lut, membre fondateur ct ancien président de l'Asso­

ciation pour l'encolll'agement des "tude grecques, un de 
ceux qui par leur enseignement ont rendu le plus de ser­
vice à cc études. A ses obsèques, célébrées le 7 novem­
bl'e, ont pris la parole: M. Bouché-Leclercq, au nom de 
l'Académie des Inscriptions ct Belles-Lettres; M. Monod, 
au nom de l'Jtcole pl'atique des Hautes Éludes; M. Théo­
dOl'e Reinach, au nom de l'Association. Nous reprodui­
sons ici le djscours de M. Bouché-Leclercq et les impro­

visations émues de MM. Monod et Th. Reinach. 

DlSCOURS DE M. BOUCHÉ-LECLERCQ. 

« MESSIEURS, 

« Je viens apporter à la dépouille modelle de notre véné­
rable confrère l'hommage atlrislé ct le suprême adieu de 
l'Académie des Inscl'i ptions. L'an derniel' , au mois d'août, 
mon prédécesseu\' à la présidence adressait au doyen d'âge 
de notre Compagnie, qui accomplis ait alors sa 90 e année, 
d'aITectueuses congralu lations auxquelles il pouvait encore 
mêleL' des espérances aujourd'hui déçues. Maintenanl, les 
alll.L'mes que nous avait causées de Lemps à autre, au 
cours de ces dernières années, la anté précaire de 
M. W cil, ne ont que tl'Op justifiées. Devant ce cercueil, 
il n'y a plus place dans nos cœurs que pour la résigna­
tion el pour le sou venil', le sou ven il' d'une longue vie 

consacrée tout enlière à ]a science désintéressée, au de­

voir loyalement accompli, d'une vic de travail et d'hon­

neu\'. 
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2 OBSÈQUES DE 1\1. HENRI WEIL 

« Né en aotH 1818 à Francforl-sur-Ie-Mein, alors encore 

vi lie libre, Henri ""Veil fut de ceux qui servirent comme 

de trait d'union entre deux pays qui ne connaissaient 

alors d'autre rivalité que l'émulation. C'est il Paris, en 

18Hi, que l'étudiant de lleidelberg prit le grade de doc­

leur ès leUre , avec des thè cs qui ouvrent brillamment 

la série le ses travaux sur la philologie et la littérature 

classique : rune intilulée De tOl'dl'c des mots dans les 
langues anciennes, l'aulre, premier fruit de es éludes de 

pl'éd i lcelion, De trar;icol'uJJt ,q'l'aeco7'urn CU/Ji 1'ebus pubticis 
conjunctiune. Il fil l, en 1818, agl'(~gé des l~ acuités des 

Letlres - litre devenu l'arc pal" suite de la suppression de 

ce genre de conCOlll'S - et ci loyen fra nçais. Succes, i n~­

menl professeur à la FaculLé des Letlres de ~lrasbourg 

(i846-f849), professeur cL doyen de la Faculté de" Lellres 

de Besançon (1849-1876), maître de conférences à l'École 

normale supérieure et en même temps directeur-adjoinl ü 

l'lteole prat.iquc des Haules-Éludes ('1876-1891 ), il donna, 

par son enseignemenl el par "CS livres, une vive impulsion 

aux études grecques cl parliculièremenl à celle qui con­

cernent ln drame antique. 

« .Je n'entends pas relever en ce moment la liste com­

plèle de ses ouvrages. Il fil paraître, de 18,)7 Ü 1867, eil 

deux volumes, unc mugi lrale édilion critique d'Eschyle, 

avee introductions cl noles en excellent laLin, et, au sit6t 

après (1868), dans la collection Hachette, une édition de 

Sept tragédie. ' d'Euripide, êlH'C commentaire. Puis lïn­

fatigable érudit, non moins Lien informé de l ' hi~toire 

polilique d'Athènes que de son Ihéàtre, publiait, de 18ï3 
à 1877, - dans la même collection d'édilions sanmtes, 

- l'œuvre de D(5mosthène. L'élude de Démosthène avait 

attiré son attention SUI' un traité peu connu de Denys 
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J'llalicarnasse, La première lettre à Ammaeus, où le 

rhéteur compal'c l'éloquence de Démosthène aux règles 

théoriques posécs par Aristote, con tcm porain de l'orateur. 

Il en publia unc rccension nouvelle cOn 1878. Il élai t dès 

lors tout désigné aux suffrages ue l'Académie, dont il 
était uéjà cOl'respondant depuis 1866, Il Y entra en 1882, 
succédant à Dulaurier. 

« Les idées g()néra les et les remarques ingénieuses se­

mées à profusion par 'Veil dans ses notices et commen­
taires, celles qu'il a reprises et groupées plus lard dans 

ses Études sU?' le d1'ame antique (1897), Études sur l'anti­

quité grecque el 900), Études de littérature et de rythmique 
grecques (1902), attestent la finesse dc son goût, ses dons 
d'observation pénétrante, e;t monll'ent qu'jl n'avait pas 
désappris, dans le labeur minutieux de l'érudition, le 
souci de la formc ct l'arl de bien dire, 

« Ce qu'il fut COlume professeur, ù l'~~cole normale el à 

rJ~cole des Haules-Eludes, beaucoup de mes confrères, 
qui ont été ses collègucs ou ses élèves et peu vent puiser 
dans leurs souvenirs personnels, le diraient mieux que 
moi, li ne se bornai l pas à éveiller les esprits, à stimuler 
leur curiosité: il les cultivait par des soins assidus, par 
des corrections conscicncieuses de travaux qui lui 
étaient soumis el qu'il annotait avec un véritablc dévoue­
ment au devoir professionnel. 

« Lorsque vV cil eut pris sa retraite en 1.891., à l'âge de 
soixante-treize ans, l'activité de son espri t toujours jeune 
ne se ralentit pas, Pour lui, le l'epo. , c'était le travail à 

loisir. Les œuvres littéraires dont je parlais tout à l'heure 

datent de cette période dé libre et fécond recueillemenl, 
ainsi qu une quarantaine d'articles insérés pour la plupart 
au Jou7'nal des Savants et Jans la Revue des Études g1'ec-
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4 OBSÈQUES DE M. lIEN II. 1 WEiL 

ques. Il s'intéressait à tout ce qui touchait aux leUres 

grecques, ct ce fut pour lui une joie de voil' sortir du sol 

de l'Égyple des fragments d'auteurs conservés par les pa­

pyrus, parmi lesquels il arait, dès 1879, reconnu un 

fragmen t inédit d'Elll'i pide. Il était des premiers à rcv i­

SCI' les publications de textes nou eaux, à proposer des 

corrections ct restitutions qui témoignent d'une souve­

raine mèlîlrise de la langue grecque et de ses divers dia­

lectes. 

« Ainsi s'écoulai t, studieuse, paisible, honorée, la vie ùe 

ce savant (lui fut un sage, exempt d'ambition, incapable 

d'envie, respecté de tous pour la droiture de son carac­

tère, aimé pour l'aménilé de son accueil, où l'on sentait 

une cordialilé obligeante ct comme une sympathie (lui 

s~ofl'rait d'elle-même. On le vit bien lorsque, à l'occasion 

de son 80e anniversaire, les savants étrangers s'unirent à 

ses disciples pour lui offrir ce monument de reconnais­

sance qui s'appelle les AJélanges Weil. Un de ces tra­

giques qu'il connaissait si bien fait ùire au chœur d'OEchpe 
Roi: « Ne proclamons heureux aueun mortel avant qu ' il 

ait franchi le terme de la vie sans avoir éprouvé d'infor­

tune ». Messieurs, laissons libre cours à nos regrets, l\ la 

prolestation instincti\'e et impuissante du cœur contre les 

séparations étcrnelles; mais osons dire, pou\' la consola­

tion de la famille ct pour la nôlre, que Cè doux vieillard, 

qui a pu jouir longtemps) au-delà ues bornes ordinaires 

de la longévité, d'une ré~)lllation ~ans (nehe, de la légi­

lime renommlSe acqlli~e pal' ses travaux, qui a été en­

louré jusqu'à sa urrnière heure clr.s soins aLfeclueux et 

vigilanLs de la piété filiale, (lue notre confrère, dis-je, fut 

du nombre des heureux La nalure lui fut clémente. Tout 

en annonçant pa[' le déclin des forces physiques le COllp 

-- -.: • - " - .. -. ----. ,- .- .. ,- -+ ~-J<V"- ----:. . - t - -- .---,-- --.. ' .... ' 
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inévilable, elle l'r . peclait , elle lai ... sa iL intact le siègr cie 
celle bell e intelligence. La mort lui a caché son approche; 
elle s'est faile brus(lue pour êll'c douce; elle a éleinL d' un 
soufflc léger la Hamme (lui veillait dans cc corps u épar 
l'àge. 

« Messieurs, cc que nous emportel'on d'ici, c'est ... je le 
rép ètC', un so uvenir ému que nous conse!'\'crons fldrle­
menl, non culemenl au scin Je nolre Académie, mais 
dans notre fol' intérieur, pour l'évoquer aux heures Lrou­
bIcs où l'on e t LenLé de pensel' qu'cn cc monde la vedu 
ne trouve j,amais sa réco mpense » . 

DISCOURS DE M. GABRIEL l\IO~OD. 

« MESSJEUR , 

« Mon confrère, M. Tlouché-Leelel'cq , a si bien di t ce 
qu'a été cL cc qu'a l'ai lM. Henri \V ci 1 que je ne ten lerui 
pas de rien ajouler au porlrait si jn Le ct si complet qu il 
a lracé de l'homme éminent ct p-xcellent flue nous pleu­
rons. Mais l'ac l i vi lé de M. \Y cil a éLé trop éLl'oi tement 
mêlée à la vic de l'I~cole que j'ai l'honneur de présider 
pOUl' ne pas considérer comme un devoir , un cher devoir, 
d'exprimer ici, au nom de mes collègues et de nos anciens 
élèves, les senti menLs cl 'a fl'eclion q u'i 1 nous inspirai t et 
la dou leur que nous cause sa perte. M. Henri 'W cil a 
appartenu 1\ l'Jtco le cles Haute Élude depuis le momrnt 
où il est anivé ~I Paris en 1876; il Y a enseigné pendant 
quinze ans, rl il n'a pas cessé de lui appartcnil', puisque 
son nom e trouve encore, en sa qualité de membre ùe 
noire comm ission de pall'onage , en têLe du tableau de nos 
cours de cet hiver .. rni Cil ln précieux privilège d'être 18 
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collègue de M. Weil aux deux écoles où il a profes é de 1 
1876 à 189 '1, à l'École normale et à l'École des Hautes 
Études, ct j'ai pu me rendre compte, dans l'une et dans 
l'au tre, de l'action féconde exercée par son enseignement 
nt des sentiments d'eslim'e ct d'atlachement qu'il inspirait 
à ses collègues ct à ses élèves par ses hautes qualités intel­
lectuelles, par la droilure de son caractère, par le charme 
de son commerce, par son exquise courtoi ie, qui venait 
et de la dislinction de son esprit et Je la bonlé de son 
cœur. A l'École normale, il apportait dans l'enseignement 
de la littérature grecque une connaissance profonde du 
génie hellénique et de fhisloire de la Grèce; à l'École des 
llaules études il initiai t ses <Slèves, parmi le quels j 1 retrou­
vait les mel lIeul's élèves Je l'École normale , aux exercices 
de l'érudition c t de la crilique des textes, mais sans jamais 
séparer de la critique des texles la crilique littéraire et 
l'élude des idées. Et il charmait ses auditeurs, en même 
temps que par la solidité et l'étendue de sa science, pal' 
la finesse ct l 'é légance de sa parole; car cc grand érudit, 
qui n 'é tait pas Français d'origine, était devenu pleinement 
Français d'esprit comme d cœur. Quand il fut obligé de 
pl'endre sa retraite et de renoncer à l'enseignement, nous 
a vons cu le privi lège, à 1 ',École des Hautes Étu des, de le 
conserver comme membre de notre commission de patro­
nage. Il aimait li prendre part à nos réunions trimestrielles, 
et nous élions heureux de le voir parmi nous, de profiter 
de son expérience et d'écouter ses conseils, toujours dictés 

pal' le souci c1es intérêts de la science, de ]a jeunesse et de 
notre ]~èolc. Quand l'âge ne lui permit plus de s'associer 
à nos travaux, nOlis avons tenu à lui lémoigner notl'e 
attachement n le conservant dans notre commission de 
palt'onage. Il ne nou aura ainsi tout à fait quittés qu 'en 
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quittanL celle terre, et c'est avec L1ne profonde émoLion 

que je 1 ui acü'esse ici un dernicr adieu et lui d is, au nom 

dr mes anci ns collègue dc l'École normale comnle au 

nom des membres de l'~~cole ùes Hautes Études: « Cher 

« collègue, nous VOliS avons profondément esLimé, adm iré, 

« vénf~ré et aimé. NOll ' ne vou oublieron jamais». 

DIsco ï:S DE M. THÉODORE REINACH. 

« MESSIEURS, 

« Pas plus quc M. Gabriel Monod je n'aurai la téméri té 

d'improviser ici un discours. J~lève, collaboraleur, ami et 

finalement confrère dc M. Henri Weil, j'ai peinc à l'épri­

mer l'émotion qui m 'étreint devanl ce ccrcueil. Je veux 

seulement, au nom de l'Associalion pOUl' l'encourage­

ment des éludes grccr{ues cn France, arlrcsser un Lref 

et dernier adieu au grand savant, à l'hommc excellent, au 

sagc donlla présence parmi nous étail un uc nos lilres de 
gloil'c. 

« Henri \V cil apparLcnail à l'Association depuis le pre­

micl' jouI' : il fut en 1867 un de ses fonuateurs. Dcux ans 

après il dcvint son lauréat pour cettc aumirable édition 

de sept tragédies d'Ellripide qui, après quarante ans 

écoulés, n 'a rien perdu dc sa valeur crilique et littéraire. 

En 1881, il fut élevé ü la présidence de l'Association. Mais 

il n'était pas de eeux qui délaissent une soeiélé après 

avoir épui é les honneurs donl elIc disposc. Jusque dans 

ces ucruièl'e années il l'esla un des hùles ]e,s plus fidèles 

de nos séances, un des membJ'e~ lcs plus actifs dc nos 

eommissions, mais s ul'lout un des collaborateurs lcs plus 
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8 OBSÈQUES DE M. HENRY WEIL 

féconds et les plus goûlés de l'Annuaite d'abord, de la 

Revue des etudes grecques ensuite. 
« Rédacteur en chef pendant près de vingt ans de celte 

dernière publication, j'ai pu, mieux que personne, ap­
précier la parfaite bonne grâce q u'i 1 mettait dan s cetle 
collaboration. Non con lent de nous adresser fréquemmenl 
des mémoires originaux, dont plusieurs ont fait époque 
dans la philologie et ont été ensuite recueillis en volume, 
il nous tenait au courant des découvertes de textes nou­
veaux, particulièrement des découvertes papyrologiques, 
qui faisaient l'enchantèment de sa vieillesse studieuse. 
Le moindre compte rendu sorti de sa plume ajoutait ou 
corrigeait quelque chose au livre qui en faisait l'objet. 
D'autres érudils onl aligné de plus nombreuses pages: 
aucun n'a écrit moins de lignes inu Liles. 

« Quand l'i:tge cl J es infil'm i Lés l'éloignèrent défini li ve­
ment de nos réunions, quand Mahomet éessa de venir à la 
montagne, ce fu l la nl0nlagne qui alla vers Mahomet. Les 
hellénisles de l'étranger et de la province consultaient 
M. Weil par écrit; nous autres Parisiens, nous avions le 
privilège d'interroger l'oracle à domicile. Que de fois j'ai, 
pour ma part, franchi son seuil hospitalier pour apporter 
au vieux maître la primeur d'une inscl'iplion ou d'un papy­
rus, pour lui soumettre une explication, pour demander 
son avis sur un lexte difficile! Toujours on renconhaille 
même accueil affable et courtois, la même sûreté de savo'ir 
et de goût, la même finesse déliée, prompte à saisir ]e fort 
et le faible d'un argument, la même impeccable mémoire 
servie par la même divination, cette divination du phi­
lologue qui ne s'acquiert pas, qui est vérilablement un 
don de nature ct que plus d'une fois il nous arrivera dé­

sormais d'invoquer ou d'évoquer en vain. 
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« Ce grand hellénisle n'élait pas qu'un hellénisle. L'au­

tre jour, en inaugul'ant la stalue de Mommsen, Erich 

Schmidt a diL du grand romanisle allemand: « C'était un 

(( de ces él'udi Ls rares qu i sonl en même tem ps des hom­

( mes insll'ui l . » Henri Weil eùl mérité égalemenl cet 

éloge, moins paradoxal qu 'il ne semble. S'il s'étail pé­

ciulisé dans sc publications, il ne sc spécialisa jamais 
éLroitement dans ses goûts cl dans ses lectures. Le latin, 

le français, l'anglai l l'allemand, le grec moderne n'élaient 

pas seul ement pour lui des instru ments de recherche, 

mais des sources de jouissance littérail'e. Gœthe, Renan, 

Anatole France n'onl pas eu de leeteul' plus assidu et 

plus enthousiaste. Il y a quelque1:i jours à peine, il emprun­

tait encore à la bibliothèque de l'InstiLut un de ces vieux 

livl'es qu 'il aimail à se faire relil'e , ]' ssai de Herder sur 

la poésie des Hébreux. Et cc ens critique, qui s'était 

aiguisé SUI' Euripide, Eschyle, Démo thène, ne dédaignait 

pa. , à l'occasion, de s'employr.r à la eort'''ction de~ Lexies 

modernes, qui en ont souvent besoin autant que les 

anciens. Un hémistiche d'André Chénier lui doit le salut. 

On lisait dans l'édition princeps du septième Iambe 

Pauvres chiens et brebis, toute la bergerie ... 

Wei 1 reconnut -- voici près de cinquante ans (1) - que 

Chénier avait d'CL écrire: 

Pâtres, chiens ct brebis .... ' 

et cette leçon, bient6t confirmée par ]e manuscrit origi­

nal, a pris place désol'mais dans tout es les édition, sani 

qu'on y ajoute, bien entendu, le nom de l'inventeur. 

« Mais si Henri Weil a aimé tou tes les belles littératures, 

(1. ) Joul'nal de l'In,ll'lIction publique, 4 mai 1861. 
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c'est le grec qui a con ervéjusqn'au bout ses préférences 

et, pou/' parler comme Shakspearc, ]e cœur de on cœur. 

Dans le long hiver de sa vie, alor que on corps aiJ'aibli 

et com me volati lisé, ployé dans la double nui t des ténèbres 

et du silence, ne vivait plus que par la flanlme légère, 

mai. toujours ardente et pure, qui tremblait dans son 

cerveau, il suffisait de lui parlel' d'un de ses chers poètes 

pour voir aussilôt s'éclairer son visage, s'anim r sa pal'olr, 

sourdre un clail' filet de ouvenirs: on eût dit le géant 

de la fable qui reprenait a force dè qu'il louchait la 
terre maternelle. 

{( Que cet exemple, messieul's; que cetle belle vieillesse 

nous serve J'encouragement dans la noble élude que nous 

cultivons ct qne nou nous efforçons de propager. La 
source inépuisable de beauté et de sage 'e qui jaillil il ya 

vingL-q uatre siècles d Ll rocher de l'Acropole promet à lous 

ceux qui ont appris à 'y abreuver des joies délicates, des 

pensées réconfortanles, et, au déclin de ]a vic, des conso­

lations précieuses. Souhai Lons pou l' la grandeu r in lellec­

tuelle et morale de notre pays que la Sociélé créée pOUl' 

maint<-mÎr ces glorieuses traditions survive longtemps ft 

ses fonclaleu l'S que: peu il peu, elle égrène sur sa 1'0111 e. 

Cc que j'affirme, en loul cas, c'est qur, tant qu'elle sub­

sislera, le nom d'Henl'i Weilreslcra inscrit non seulement 

dans nolre livre d'ol', mais dans notre mémoire J'('con­
naissante J) . 



BIBLIOGRAPHIE SCIENTIFIQUE 

DE HENRI WEIL (1818-1909) 

l. - OUVRAGES ORIGINAUX 

UEllER TH UCYDIDES ALS GESCHICHTSCHREl13ER von Dr Heinrich 
\iV eil. Darmstadt, C. W. Leske (publié pal' la Zeitschrift fil l' 
die Alterthumswissenschajt, septembre 1838), In-12, D4 p . 

DE L'ORDnE DES MOTS DANS LES LANGUES ANCIENNES COMPARÉES AUX 
LANGUES MODERNES (thèse fl'ançaise). Paris, Joubert, 1844. In-8°, 
134 p. - 2e édition, Fl'anck- Vieweg , 1869, -100 p. - 3e édi­
tion, Vieweg (maintenant Champion), 1879, 103 P - Traduit 
en anglais par Ch, W. Super. Boston , 1887,114 p. 

DE THAGOEDIARUl\l GRAECARUlU CU l REBUS PUBLICIS CONJUNCTIONE 
(thèse latine). Paris, Cl'apelet, 1844. In-8°, 44 p. 

THÉORIE GÉNÉRALE DE L'ACCENTUATION LATINE. En collaboration 
avec Louis Benloew. Paris , A. Durand , et Bedin, F. -Dümmlel', 

18DD, 383 p. 
ÉTUDES SUR LE DRA lE ANTIQUE. Paris , Hachette, 1897. In-l6, 

328 p. - 2e édition, 1908, 
ÉTUDES SGH L'ANTIQUITÉ GRECQUE. Paris, Hachette, 1900. 

In-16, 328 p. 
JtTUDES DE LITTÉRATURE ET DE RYTTlilIlQGE GRECQUES. Pari s 

llachelle, 1902. In-8°, 242 p. 



,12 
BIBLlOGH.APlfJE SClENTlFIUUE DE llEN Hl WEIL 

II. - ltOITIONS 'ET TRADUCTIO S 

DAS KLASSISCHE ALTEHTIIUl\l FÜH DE T CULANDS J UGEND. Ii.inc 
AUSWllhl aus den Schriflen deI' alten Gl'icchen und Hümer. 
Uebel'lragen von Dr HeinriGil Weil. Berlin, Veit, 1843. 

AESCUYLl QUAE SUPEHSUNT THAGOEDIAE. Recensuit, adnotationp7n 
cl'iticam et exeycticam adjecit lIenticlts J!Veil. Gias en, J. Rickel', 
2 '01. (Agam., 18D8; C/lOeph ., 1860' Eum., 1861; Septem, 
1862; PJ'OJn., 186'~; Supplice.' , '1866; PeJ'sap, 18(7 ). 

hu H.IPIOE. SI~ PT THM; ÉIJJES (Hippolyte) Jfrldëe, I/(Jeube, '/dti­

génie à Aulis) IphiflPnie en Tauride) É!pctre, Oreste). Recension 
nouvellc avcc commrnlêlil'c criliquc et explicalif. Puris, 
Hachelle, 1868. In-8°. - 2e édilion, 1879. - 3e édition, 1905. 
- Dernières l'éimp"ession de piètes séparée : A/pdée (3e éd. ), 
1899; Iphigénie à Aulis (3e éd. ), 1899; E!ectl'e (3e éd. ), ,1903; 
Ore·te (3° éd.), 1904; HippolVte (3e éd. ), 1904; Hécube (3e éd. ), 
190~ ; Ipltiqénie en Tauride (3e éd. ), 1907. 

EUHIPIDE. TLlÉÂT1U~ . Texle grec ù. l'usage, des élèves, avec 
llotices, arguments et noles. Paris , UacbeLLe. In-HL Pl'cm ièrcs 
éditions : fplâgénic cl Aulis, Hécube et Hippolyte, '1869; 
ÉlectJ'(', '1877; lphigéni(' en Tauride, 1878; Alceste, 188'1. 

ESCHYLE. Tex tcs à 1 'lIsagc des élèves. Paris, Hachettc. In-16. 
Prcmières édi lions: kf01'ccaux choisis , 1881 ; PTométhée elle/ta/né, 
1884; Les Perses) '1884. 

DÉl\IOSTHÈNE. LES' UAHANGUI~S. Édition critique cl explicali~e. 
Paris, Hachette, '1873. ln-8°. - 2C édition, 1881. 

PL.\IDOYEHS POLITlQüES, Première série (Leptine, .Jlidias, 
Ambassade, Couronne). Paris, Ilachelle, 1877. In-8°. - 2C édi ­
lion, L883. 

PLAIDOYEHS J'OLITIQUI": S. Deuxième série. (AndTotion) Aristo­
cTate, Timocl'ate) A J'istogiton). Puris, IIaehellc, '1886. Jo-8 0 • 

DÉl\lOSTnÈN]~ . Textcs ù l'usagc des élèves. Hachetle, in-t6) 
Pl'cm iè('C's éd itions : S('pt Philippiques· , 1874; Le ' t7'ois Olyn-
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thùmnes 187ü " Les quatre Philippiques, 1875; Di cow's ur la 
Couronnf 1877; La première Philippique, 1878. 

D ENYS D HALICARNASSE. PREMIÈRE LETTRE A AM IÉE. Texle gre'c, 
lraduction fl'ançaisc et note. Pari, llacheHe. In-16, 1878. 

LN P PYRUS 1 "ÉDIT DE LA BIBLIOTHÈQUE DE l\I. Al\lBROISE FIHl\lIN­

DIDOT. Nouveaux fragment. d'Euripide et d'aulre poète grecs. 
Deux planches phologlyptiques (Exll'ait de Monuments grecs 

publies par l'As,'I'ociation de, lttudps .rlrecqzlf ' en France). Librai­
rie Firmin-Didot, 1~79. 

AE CHYLI 'J'RAf~OEDIAE. Ed idi l lIenl'icus VV cil. Lei pzig, Tellb­
ne1', 1881·. - ILcrum rdidiL revisas, 1907 et 1910. 

PL UTAHI..UE. DE LA l\lUSIQUE (I1Epl. Mou (nx·~ç) . Édi lion critique, 

av c lraduction , note ct inlroduction. En collaboration avec 
Théodore Rcinach. Pa ris, Ernest L roux, 1900. ln-8°. 

lII. - ARTICLES, M~~MOIRES ET RAPPORTS 

PllBLIItS DANS DhS HECUEILS NON PÉRIODIQUES 

xe Congrès philologique. B A LE, 1847. Ueber die Wirkung 

der Tragodie nach Arisloteles. 
XIIP Congrès philologique. GOTTINGEN, 1852. ]~în "ort 

über antiken vVortaccenl in Bezug auf Metrik. 
Mélanges Chatelain (1910). lloratiana (Epodes, XIV, 10-i3; 

Epist., l, 19,28). 
Mélanges Theodor Gomperz (1902). Xénophon ct l'avenir 

du mondp. grec. 
Mélanges Graux (1882). D'un igne critique dans le meil­

leur manuscrit de Démo thène. 
Mélanges Herwerden (1902). Observations sur quelque 

texle grecs et latins. 
Mélanges Nicole (190:5). Observations sur deux odes 

d'llorace (l , 1 . IV, 4, v. 18-22). 

Mélanges Perrot (1902). Nouvelles tableUes grecques pro­
venant d'Égypte. 
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Mélanges Renier (1886). L'auleuL' du premier Ji cou rs 
contee Ari togiton et-il bien informé de. in. Litution 

d'Athènes? 

Leçons et publications de la Faculté des Lettre's de 
Besançon. Aperçu SUT E chyle et les origines de la tragédie 
grecque (Leçon d'ouverture du 23 novembre 1849). Traduit en 
grec dans le journal KAEIO, Trieste, du 1 J ocLobre au 1 cr no, l'm­

bre 1867, 4. numéros). - Di.':/cOU1'S S'W' les hi. toriens anciens 
(i 7 novembre 1864). Rapports du doyen (21 novembre 1872. -
Il décembre 1873. - 19 nov mbJ'e '1874. -18 nov mbre 1875). 

IV. - ARTICLE '1 PUBLutS DANS DE HECUEILS 

PJtRIODlQUES 

Annuaire de l'Association pour l'encouragement 
des Études grecques. 

1872 (l. VI), p. 26-27. SUL' une Apocalyp e de la \icrge 

Marie. 
1 76 (t. X) p. 170-184·. De la rédaclion el de l ' unit' du Di -

cour de la Couronne. 
1881 (t. XV), p. '1O 1-1 OB. Le succè de Çrenollilles d' \.1'i -

tophane. 
'1882 (l. XVI), p. H)û-1;>D. Sur un morccau du discours 

contre la loi de Leptine. 
1883 (l. .L VII), p. 75-79. Li ne lran po. ilion de vcrs dan le 

Perses d'Eschyle. 
- p. 365-366 . . Encore un mol . ur les Perses d'E. chyle. 

1884 (t. XVIII), p. '1-7. De l'origine du mot « poète » . 

1886 (1. XX), p. 280-299. La l'able de Prométhée dan 

Eschyle. 
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Bulletin de Correspondance hellénique. 

189:3 (t. XVIl), p. 560-68. ln criplion' Je Oelphes : Hn péan 
delphiquc. 

- p. 569·83. Nouveaux fragmenl' d'hymn s accompagné. 
de noIe cl mu. iquc. 

1894 (l. XVIII), p. 315-62. Un nOllycl hymne ü Apollon. 

1895 (t. XIX), p. 393-418. Cn p 'an clelphique ~\ Dionyso . 
- p. 048. Jo le n upplémcnl. 

1897 (l. XXI), p. 510· '13. Lr péan delphiqllc ü Dionysos (: up­
pIément). 

Bulletin des Humanistes français. 

N° 1, mai 1894, p. 9./Jym7lfs J'ftrouvés â j)plphp. 
N° 2, juin 1894, p. 20. Alch) et {tp/ta (Al'i lole , Hhrftoriq lle, 

l, 9, 20). 

N° 3, juillcl1894, p. 4·1 . Sophocle, Antigone, v. 943. 

N° 1" janvier 1895 p. 5:3. Iloraee, AJ'b PO(:tÙjUf, v. 251 sqq. 

~o 5, mal" 1895, p. 7:3. Thucydide, l, L ï, 4.. 

p. 74. Xénophon, ]~'conom., 21,10. 

N° 6, mai 1895, p. 87. Thucydide, IV, H., 2. Aristolc , Poét., 

V, n, p. 1449 }) 6 . . 

- Platon, Répl.lbl., Y, p. 1·7'" B. 

N° 15, oclobre 1897 p. 231. Homère, Odyssée, VI, '185; 

Euripide, Électre, 130-1. 

Comptes rendus de l'Académie des Inscriptions 
et Belles-Lettres. 

'1854. Sur l' in criplion d'un al'cophage découvert à Cons­
tanline. 

1864., p. 308. La règle de Imi. adeul' dans le . lragédies de 

Sénèque. 

1876, p. 261-2. Épitaphe de Athéniens morls à Chéronéc. 
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1882, p. 88. Feuillet de pa l'chemin contenant une partie de 
la 2e pal'ahase des Oi 'eaux à'~\ l'istophane. 

1884, p. 429. Un fragment SI Ir papyrus de la vie d'Ésope. 
'1886, p. 161. Inscriplion grecque de. envil'ons de Brousse. 

p. 595-607. Rn p porl , lit' 1 es Écol e fl'auçai es d'A 1 hènes 

et de Home. 
1887, p. 323. Traces de reman iemcnl dan les tragédies 

d~Eschyle . 
1888, p. 19:3. Ilél'odolr ct les sources du Danube. 

p. 311. Note au sujet du mot yËvoç. 

p. 460. Le upplice de Phlégya dans l'Énéide. 
'1889, p. 102. In cription grecque de Notium. 

p. 348-50. Inscriptions trouvées à MaL'Onée. 
1890, p. 318. L'alphabel lalin. 
1891, p. HL Fragment de 1'Antiope d'Euripide publié ' par 

MahafTy. 
'1802, r. 19-20. Un fragment d'Hypéride publié par Kenyon. 

p. 162. Un üagment de l'Oreste d'Euripide. 
p. 501. Papyl'us musical d'Euripide, publié par 

Ch. Wesse]y (note de C. E. Ruelle etH. Weil). 
1894, p. 15-16 et 335-6. IIymnes delphiques à Apollon. 
1895, p. 323. Péan delphique à Dionysos. 
1896, p. 305-6. Le poète Alcman. 
1897, p. 71-81. Rapporl sur les ltco]es françai es d'Athène 

et de Rome. 
p. 138. Un fragment de Phérécyde de Scyros publié 

pal' Grenfell. 
p. 529 et 5~{8. Nouveaux fragments de Ménand repu-

b]iés par Nicole. 
1899, p. 543. Les élégies de Tyrtée. 
1900, p. 173-6. Une inscription grecque d'Égypte (envoi de 

M. Maspero). 
1901, p. 201-4. Une in cription grecque d'Égypte (envoi de 

M. Maspero). 
1902, p. 613-4. Fragment probable de l'Hector d'Astydamas. 
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Didaskalia. (Francfort SUI' le Mein). 

1850 (30 octobre) . . lI. MosenLhal. Ein deal ches Dichle1'leben. 

J ahrbücher für wissenschaftliche Kritik. 

Décembre 1843. ainl-i\[al" Girardill. Cow' de liLlémtul'e dramatique. 
Janvier 184.\.. Lr~ tronnc. EJ"plication d'une illsCI'iptio /i grecque. 
Février 1844. llenlocw ct Bellaguct. j j nLif/one et OEdipe à Colone. 
Mars 1844. Patju. b'tudes SUI' les Tl'a,fJiques g/·ees. 
Aoüt 18Vt. A. E. Egger. Latini el'lnonis ve/llslio/'is "eliquiae selec/ae. 

Li 

Aoùt 1844. Lcll'Onne . Examen critique de la décotlvel'le du lJ/'étel/du CŒ /II' de 
Saint-Louis {aite à la ::)ainte Chapelle. 

No..-embrc 1844. A. E. Eggel'. Examen cri tique des Llisloriens anciens de la vie 
el du l'ègne d'AufjllSle. 

N eue J ahrbücher für Philologie und Paedagogik. 

1854., Bd. iO, p. t6G. E. Eggcl'. Apollonius Dyscole. 

18~5, Bd. 71, p. 396-i02. Uchcl' Zahl und Anordnung dcr 
.\r cn und The en in dcn vC l'sch icdcncn Hh y l hmengc cblech­
lCl'n dcr anlikcn Musik. 

- p. 467-8 . Zu VergiliLls und P 'cudo Vergilius, 
- p. 720·3. Bcmerku ngen zu l[onüius (Ode.s, 1 V, L - l , 28. 

Sat.) IL 2, 23-30) . 

1856, Bd. 73, p. 704-6. Zu Dcmcll'i os IIsp), spp.''l'i€!.a.ç. 

1~~8, Bd. 77, p. 230-7. Zur Kritik von Aeschylos Sieben 
gcgen TbeLen. 

- p. ::504. L. Benlœ\\'. ApelTIl rJénùal de la science compw'uti ve des langues. 

- p. 74G. Zu ll ypc l'cici c B'pùaphios. 

1859, BJ. 79, p. '1 t>9 , EddüI'uug dic Al'i slo lelischc K6:f:hp~~ç 

belrclrend. 
- p. 396,40 l. A. Ebel'Z. Theo/cl'ils Id?Jllen und Epigramme. Deutsch im Vel.'l'­

masse deI' Ul'schl'; ft. 

- p. 721-7:i1. lJir Clirderullt,' d(·~ dramalischen Hrcilaliys 
bei :\ C'schy lc)s, 
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p. 835-8. Nachtrag zu dem Âufsatz übel' die Gliederung 

des dramatischen Recitativs bei Aeschylos. 
1860, Bd. 81, p. 543-9. Ueber die Parodos in Aeschylos 

Eumeniden. 

1861, Bd. 83, p. 166-8. Zu Aeschylos Agamemnon und 

Persern. 
- p. 377-402. ueber den symmetrischen Bau des Recila­

tivs bei Aeschylos; nebsl einem Excurs : Uebersicht der aus 
Gesang und Recitaliv gemischten Systeme in Aeschylos Tra­

godien. (Cf. 186a, Bd. 87, p. 153, la lett ,'e de H. Keck à 

H. Weil). 
- p. 859-861. H. Monin, MonumenLs des anciens idiomes gaulois. 

1863, Bd. 87, p. 250. Zu Plaulus (Aulul., Ill, 3, 5). 
- p. 389-392. Znr Verstandigung über den symmetrischen 

Bau des Aeschyli~chen RccitaLivs. 

1864, Bd. 89, p. 49. Zu Plau tus (Captivi) 975) . 
- p. 580-3. Ueber cinige Stellcn der Choeplw1'en und der 

Sieben VOl' Tlteben. 

'1867, Bd. 95, p. 376-384. Kl'ilische BemeC'kungen zu Euri­

pid es Medcia. 
1869, Bd. 99, p. 7;i6. Zu Quintilianus, X, 1, 6:5. 
1870, Bd. 1. 01, p. 535-541. Die cloppel te Redaction der d l'it­

ten Philippi 'chen Rede nes Demosthenes. 
1874, Bd. 109, p. 697-705. Kritische Bemel'kungen zu der 

Demosthenes Rede von d r Gesandschaft. 

Neuû Jahrbücher für Philologie und Paedagogik. 

(Jahrbücher für classische Philologie). 

1862, Bd. 85, p. 333-351. n. Westphal, Die Fl'agmenLe und die Lehl'si.iLze deI' 

gl'iech. RhythmikPI' . 

- J. Caesar, Die G1'llndzü[Je dei' gl·iech. RhyLhmik. 

- p. 351-6. F. Heimsœth, Die Wiedel'hel'slellung deI' Dl'amen des Aeschylus. 

- p . 501-3. L. Bp.nlœw, Recherches sw' l '01'igine des noms de nombl'e ,iaphé-· 

liques eL sémitiques. 

1863, Hù. 87, p. 2-82-8. E. Eggcr , \fémoil'es de littùaLltI'e an c ienne. 
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- p. 689-692. A. Carteli r et E. HaveL, L'Antidosis d'lsocmte. 

1864, Bd. 89, p. 209-318.1". II. Kcck, Aeschylos Agamemnon. 

- p. 511-4. E. Tournier
1 

.Yémésis et la jalousie des dieux . 

1865, Bd. 91, p. 567-570, C. Chappuis, Le passage des Alpes pal' Hannibal. 
- p. 649-656. n. Wcstphal, ys lem deI' anliken Rhylhmik . 

'J 66, Bd. 93, p. '1 5-26. Van IIeusde, Aeschyli Agamemnoll. 

1861, Bd. 95, p. 127-133. R. Westphal, Allgemeine gl'iech. lIIelrik. 
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1869, Bd . 99, p. 24-7. Ch. Thurot, Obsel'val'ions cl'iliques SUi' le ll'ailé d'Al'is-
lole : De lJa1'tibus an imalilf1n. 

- p. 96-100. E, Egger, U/' quelques nouveau.y. fmgmenls d'Hypé?'ide. 

1870, Bd. 101, p. 222 ·4. A. Widal, Juvénal el ses salil'es. 

- p. 460 ·4. J . Girard, Le sen liment religieux el! Gl'èce. 
1871, Bd. 103, p. 47-50. E. Egger, L'Hellénisme en Fl'ance . 

1874, Bd. 109, p. 754-5. Ch. Thurot, Cicel'onis Epislolae ael Familial'es. 

Journal des Débats. 

13 mars 189t. Un traité historiqlle d'Arislo te, découvert en 
Égypte. 

17 octobre t 894. Un nou vel hymne delphique. 

Journal général de l'Instruction publique. 

1845, n° 68 (22 aoûl), p. 434-431. 111. Tel'entii Van'onis SaLLn'w'um Menippea­

l'um l'eliquiae, eu. F. OEler, Pl'aemissa est commenlalio de M. Tel'enlii Val'l'onis 
Salo Menipp. 

- nO 85 (22 oct.), p. 587-589 . K. O. l\lüllcl" fTi sloil'e de la litLùalw'e grecque 
jusqu'à l'époque d' A le.r:a ndl'e et tl'adllction allemande par E. Müller. 

18q·6. Cou l ' . J e litl ératu l'è la tine professé à la Fac. des LeLtres 
de Strasbourg . 

- n° ln (18 févrie r), p. '1ni-1:54. Leçon d'ouverture. 
- n° '16 (2'1 févr ier), p. 1n8-160 (suite). 
1847, n° n9 (28 ju i lI et), p. 6n6-658 . Leçon d'ou vertUL'e SU I' 

Lucrèce. 
- n° 6'1 (4 août), p. 672-67n ( uite). 
[Dans le n° 6'1, con je cl ure ad Uu inti li an ., II , 11. lllultis lumi­

nibus ingeuii incultae tmnen artis.] 

- n° 83 (16 oct. ), p. 8~0-8n3. Fragmpnta Ew'ipidis. Christus 
patif'Jls. 

- nO ~ ( ~O lJC t. ), p. S.11)-SHI. \\ 'c lck cr , Vie fll'iech . T, ·agodiel1 . P. 11. 
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t804, n° 14 (18 févr. ), p, 118-120.. Des Anabases de Xéno­
phon et de Sophénète 

1800, n° 02 (3 0 juin), p. 308. Lettl'e du 9 juin 1800 au sujel 
de l'inscription d un silL'cuphage découverl tl ConsLanline. 

1809, I, p. 397-399, n° DO (22 juin). Restitution d'un chœur 
d'Eschyle (Choéphores). 

1860, n° 24 (24 mal's ), p. 186-189. De la composiLion symé-
trique du dialogùu Jans les ll'agédies d'Eschyle. 

- n° 20 (28 mars), p. 194-196 (suiLe). 
- n° 26 (31 mars), p. 201-202 (suiLe). 
186'1, n° 10 (20 févr. ), p. '112-1'1:3. La loi de syméLde appli­

quée à l'explicalion d'un passage Iyriqlle des Perses d'Eschyle. 
- n " 36 (4 mai ), p. 278-280. Ch. ThuJ'o t, Études SllI' Al'tstoLe, Politique, Dialec­

tique , Rhétorique . 

- P. 279. HesliLlLljon du vers d'André Chénier 

Pâtre , chien et moutons, touLe la bergel'i 
~e s'informe plus de 'on sort. 

1863, nO 44 (:3 juin), p, 429 -43 0. Gastoll Pal'is , Élude SUI' le l'o le de l'accent lalin 

dans la langue française. 

Journal des Savants. 

1882, p. 4i6-i2Q. Les thédtl'es d'automate ' en Grèce au Ile s. 

av. J.-C., paL' VicLor Prou. 
1S8!~, p. 106-1U~, Aristo.xène de Tarente. Trad. et commenté 

par H. West pha 1. - fja musique dans r antiquité grecque, pal' 

R. 'VestphaL 
18dG, p. 290-302. Demosthenis Otationes . .Ex recensione 

G. Dindodii. Vol. I-XIX , cd. l~ red. BIas, 
- p. 604·-6 14 .. Corre pondance d'A . lloeck hcl de r. O. Muel1er. 
- p. 658-666. Dout es au sujet des JYlétan.r/es de littérature 

grecque de Miller. 
1887, p. 9-1-104, Les cavaliers Athénien.s, par Albed Marlin. 
- p. :360-371. Lfs hymnes 1t00nétiques cd. A. Gemoll. 

- Bull e lin bibl., p. G'~G-647, E. Koc h, G/'ammaü'e fI"ecqlle _ 

.- p. 728 -ï3ï . ilistoirc dr'Zapu r!sie romaine, pal O. nibbcc1", 1. 
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J888 , p.228-2:j8. l~jJic u1'f'a,cd. IICnnitllut ene/'. 
- p. ;)26-538, { C,· lIrt. La .r.,·tructw'f' df la vipille cam/die 

attiqup, par Th. Zirlinski. 

- p. 637-663. Rpcueil des sentences d' Itpiczœe, par K. 'Volke. 
'1889, B. bibl., p. 125-126. illl on Podiu s, GI'wnmalioa lin!lllae f}I'aeCae vul­

!loris. 

- p. 174- IJ 85 t 212-22:~, Les Drames d'Euripide, pal' D. Be/'-
nal'dakis, J, Les Ph éniâennes. 

- B. bibl., p. 32i.i-3 19. F . Birklcin, ltn / wiclceluJl!lsgesc hicltle des subslan livù' len 

infilti/i(s. - L. Gl'ü nr llwald , Del' (l'eie (o1'lnelha(le In fin i /i( der Limita tion. 

- p. 601-610. L'Éducation athéniPrl7tP aù ve et au lV
e 

S. 

av. J.-C., pal' Paùl Girard. 
- B. bib1., p. 639. Th. J ohn son, Ea'posi tion de la philosophie plalonicienne. 

1890, p. 43-58 e l 201-219. Euripide, Héraklès, expliqué par 

U. de Wilamowilz-Moell endorO·. Introd. , tex te ct commenlaire. 
- B. bibl. y p. 199-200. Eùouard Zarncke, La (ol'malion des langues lillérail'es 

de la Grèce. 

- p: 621-637. Culte des âme.' et c1'oyance cl l'immortalité chez 
les Grecs, pal' Envin Rohd e, {,· e partie . 

1891, p. 197-214. Aristote, de la Constitution cl' Athène . . 
Ed. par F. G. K enyon. 

- p. 479-490. Les scolies genevoises de l' Ilia de , avcc ' Lud e 

du Genevensis 44, ou Codex ignotus d'Henri Es tienne et coll a­

tion par J. Nicole. 

- p. 655-673. Poèmes d'Héto'ndas 7,(fcemment cléco~tvertsJ 

eu. Kenyon. - Lps Mimiambes d' Hérondas, recen ion dc 
Rutherford. 

1892, p. 230-234. Les Inscriptions de Cos, par Paton et Hicks . 
- B. bibl., p. 256-258. Eschyle, Dmmes el (l 'agmenls, ed . Wecklein. 

- p. 299-317. Mémoire sur le Di.)'cow' d' Hypéride contre 
dtluJnogène, par E. Hévillout. 

- p. tHG-521. Heronclae klimimnbi cu. Bu cch elel'. 

- p. 62:3-63!). N otTe te.xte de PLaton , par H. U sener. 

1893, p. 18-25. Les derniers travaux SW' flél'ondas, par 

O. Crusius. 

- p. 193-201. Le KldevaLa , pUl' D. Compal'clti. 

- p. 347-~ 54. Études UT Platon , pal' F. Horn . 
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p. 474-486 et ~90-60D. Euripide et te 'Prit de son thédtr,.~ 
pal' P. Dechut'me. 

- B. bibl., p. 506. O. Schwab, La synlaxe hislol'ique des fOl'mes compamtive! 
en grec classique. 

1894, B. bibl., p. 125. A. Stubel', Hisloil'e du pl'oTlOm 1'éfléchi ell grec. 
- p. 126-127. O. Crusius, Les Mimiambes d 'Hé1'ondas. 
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17, 1. 

1891, p. 1-n. Discours de Lysias SUl' le rétablissement de la 
démoceatie athénienne. 

1894, p. 201-219. Observations SUl' des L~xles d'Euripide et 
d'Eschyle: 

Hippol.} 29-3:3, 7n8-63, 71n-18, 1014-17. 

Médée} 647-48, 102n-27, Hécube 444-58, n73, b'lectre, 331-35, 

1206-07, 01'este, n91-94, 69'1-98,1261-65, '1281-85,1353-57. 
Iph. Taur.} 536-37, 591-94, 837-40. 
Héracl.} 910-11, 1040-44, '10nO-n2. 
Bacch.} 807-08, 836-38. 

Phén.} 47-n2, 274-77, n46-48, 1n43-4n. 

Suppl.} 10n3, Choéph., 273-7n, 803-11. 
Eumén.} 678-80, 1044-46. 

189n, p. 20-23. Remarques sur des textes d'Horace et de 
Cicéron: 

fior., A1't Poétique, v. 2n1. 
Cie., De Oratore, III, I8n. 

- p. 180-181. Remarques sur l'épigramme grecque décou ­
verte pal' M. Kenyon. 

1897, p. 99-102. Observations cl'itiques sue Dion Chrys., 
Rhod. XXXI. 

1898, p. 62-76. Observations SUl' le texte de Dion Chrys. 
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1838, septembre, nOS 105-109, col. 84.7-882. Ueber Thuky 

cl ides aIs Geschichtschreibel'. 
t842, février, col. 143-163. Zur Beurt.hei lung des Xenophon. 

1843, septembre, noS 101 et 102, col. 804-812. W. Roscher, Leben, Wel'k und 

ZeiLalle1' des Thulrydides (G6ttingen, '1842 ). 

Extrahlatt zu lIeft XI. Erwiederung auf Hrn. Hoschers 

ofrenes Schreihen. 
1847, avril, n° 38, col. 305-312. Veber einigc Stellen des 

Lucretius. 
18/1,8, juillet, nOS 73 et 7!L Col. 477-587. Einige Bemerkun­

gcn zu den Fragmenten des Euripides. 
- août, nO 48, col. 689-694. Vebe!' einigc Stellen des 

Lucrel.ius (Zweiter Artikel). 

Le Puy-en-Velay. - lmpl'imcrie Peyrillel', Rouchon et Garnon. 


